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EDITORIAL 
« De « Vivre ensemble » à « Bonne Nouvelle » 

Vous aviez l’habitude depuis de nombreuses années de voir se diffuser le journal 
« Vivre ensemble » destiné aux habitants des deux pôles missionnaires de Chelles 
et de Rives de l’Ourcq. 
Les membres des équipes d’animation pastorale de ces deux pôles ont décidé 
de ne plus continuer. 
La raison principale est la difficulté grandissante de réaliser sa distribution de la main 
à la main en raison de la multiplication des codes, de l’hostilité parfois manifestée 
face à celle-ci et aussi d’un nombre décroissant de bénévoles disposés à cette tâche. 

Ce journal était diffusé à plusieurs dizaines de milliers 

d’exemplaires : 

Une réunion a eu lieu sur la suite à donner et ainsi quelques personnes de la paroisse 

saint André de Chelles se sont mobilisées afin de réaliser un journal dont 

le public principalement visé sera davantage la communauté chrétienne. 
Il s’agit de mieux se connaître à travers les activités présentes sur notre paroisse et 
de partager nos joies, nos peines, nos interrogations. 

 
Ainsi ce numéro présente essentiellement de récentes activités marquantes pour 
jeunes ou adultes. Cette mini équipe sera ravie de voir des volontaires se 
présenter pour réaliser les prochains numéros. 
 

N’hésitez pas à venir nous proposer votre aide ! 

Par ailleurs, le journal Bonne Nouvelle sera diffusé sur le site paroissial et aussi 
imprimé pour vous-même, lecteur de cet éditorial et pour les personnes de votre 
entourage à qui vous pourrez le remettre sous forme numérique ou papier. 
 

« Belle vie à « Bonne Nouvelle » ! 
 

Hubert Louvet, curé 
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Le Collectif Chrétien d'Action Fraternelle (C.C.A.F) : 

comment tisser des liens de fraternité 

Le C.C.A.F. est né à Chelles à la fin de l’année 1984. En effet, pendant l’hiver 84/85, une poignée de 
chrétiens appartenant aux trois confessions, catholique, orthodoxe et protestante, met en place une Table 

ouverte dans les sous- sols du temple pour venir en aide aux plus démunis. 

« On ne naît pas frère, on le devient. » 

La réflexion percutante et décapante de Régis Debray, philosophe contemporain, bénévoles et professionnels 
du C.C.A.F. la mettent en pratique avec une grande bienveillance. Oui, tisser des liens de fraternité dans un 
esprit de simplicité et de convivialité, telle est l’ambition des responsables e t  des bénévoles au C.C.A.F. 
Lors des permanences, tous ont le souci des plus fragiles. Alors dans les échanges chacun s’enrichit au 
contact de L’autre. Il s’y vit une ouverture généreuse et une immense tolérance. 
L’accueil, c’est la proposition d’une multitude de services, petit déjeuner ou goûter, douche, lessive, 
vestiaire, accompagnement numérique et social, distribution hebdomadaire d’un colis alimentaire en 
fonction des ressources de la personne accueillie. 
Découvrons le témoignage de deux bénévoles. : «  Il y a un avant et un après - COVID.  
Les anciens ne sont pas revenus. En revanche nous accueillons des femmes seules avec des enfants, 
hébergés dans des hôtels sociaux. Ce qui me frappe, c’est le nombre toujours croissant d’accueillis, 400 par 
semaine. Responsable de l’accueil de jour, ma mission comporte plusieurs facettes. Celle qui est invisible 
s’avère la plus lourde et très répétitive. En effet, il convient d’assurer le suivi de la banque alimentaire et faire 
les courses chaque semaine, comme pour une grande famille, pour que se mette en place efficacement la 
distribution du colis alimentaire. 
Ce bénévolat me rend pleinement heureuse. Je porte dans ma prière la préoccupation des plus vulnérables 
et elle est le cœur de mon action sur le terrain : 
 

« En vérité je vous le dis, ce que vous avez fait au plus petit de mes 

frères, c'est à moi que vous l'avez fait » (Mt 25,40) 
 

« Être bénévole au C.C.A.F. me donne l’occasion d’être témoin en acte de l’Évangile. 
C’est important pour moi d’être en relation fraternelle avec mon prochain, surtout s’il rencontre des 
difficultés. » 

« Le bien qui se fait sans bruit, la plupart du temps nous n'en savons rien » 

1 Stefan Zweig extrait de 
Voyages (1902-1939) 

 

Propos recueillis auprès de deux bénévoles du (C.C.A.F)

1984-2024 : le C.C.A.F. aura 40 ans, c'est l’âge de la maturité. Des 

événements pour célébrer cet anniversaire se préparent. 
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Un pèlerinage sous le soleil de Dieu  

« Oh ! quel plaisir, quel bonheur de  

se trouver entre frères. » Ps 133,1 

Oui, il est bon de se retrouver, de resserrer nos liens et de 
consolider notre attachement au Christ.  
Les Pères Hubert et Patrick, sœur Marie, Francis, futur 
séminariste, des catéchistes et d'autres membres de la  
communauté chrétienne vivent cette belle expérience du  
4 au 7 mai dernier. Ça y est, nous larguons les amarres  
et prenons la route. En ce mois de mai, quelle heureuse 
initiative de choisir pour destination Rocamadour, haut  
lieu marial depuis le XIIème siècle ! 
L'humble Vierge noire nous attend avec son Fils sur les  
genoux. Dans l'après-midi au cours de la messe, nous  
déposons nos fardeaux et à notre insu même, la Vierge, 
toute de tendresse, nous remplit d'une 

« Espérance ferme comme le rocher. » 

Le lendemain, à deux pas du sanctuaire, découverte du  
gouffre de Padirac, à 103 mètres de profondeur. Une 
aventure souterraine époustouflante, un périple  

vertigineux, une descente dans les entrailles de la terre... 

À vous couper le souffle. Alors la prière monte à nos lèvres : 

« Que le courant des eaux ne m'emporte pas, que le gouffre ne 

m'engloutisse pas, que le puits ne ferme pas sa gueule sur moi 

» Ps 69,16. Sur le chemin de saint- Jacques- de-Compostelle, l’abbatiale de Conques est 

une pépite pour nous, pèlerins d’un jour. Un prêtre déchiffre, sous nos yeux éblouis et 
impressionnés, le tympan roman du XIIème siècle. La fresque du Jugement dernier, fidèle à 
l’Évangile de Matthieu (Évangile selon saint Matthieu 25, 31-46), se déploie. Au centre trône le 
Christ en majesté, le Paradis s’ouvre aux élus, l’Enfer est peuplé de démons grimaçants. Belle 
leçon de catéchèse pour les croyants du Moyen-Age comme pour nous ! Visitons l’intérieur 
majestueux et sobre. Des figures humaines, tel l’apôtre saint Pierre, sont sculptées sur les 
chapiteaux romans. A la fin du 20ème siècle, le peintre Soulage élabore des vitraux au verre 
translucide qui s’harmonisent avec bonheur à l’ensemble de l’édifice. Repas partagés, 
moments de recueillement intense, de détente où fusent les rires et - ô surprise ! – bains dans 

la piscine près du gîte, maille sur maille se tisse une vie communautaire « dans 

l'allégresse et la simplicité » éclairée par le généreux soleil de Dieu. Ayons à cœur de 
renouveler l’année prochaine ce vivre ensemble paroissial priant, fraternel et simple ! 

  

Propos recueillis par Irène, membre de 

       l’Equipe d’Animation Pastorale.  
et  Nathalie, catéchiste. 
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L'archange SAINT MICHEL 

La retraite des 5èmes  

« Comment ne pas te louer-  

Comment ne pas te louer-er… » 

 
En ce petit matin du 22 avril, 37 jeunes de 5ème entonnent  
Le refrain joyeux et entraînant dans le bus. Bientôt les 
animateurs rythment le chant du groupe Glorious « le Signe de 
Croix. » Alors ça swingue, ça secoue et surtout ça nous 
réveille. 
Cette retraite de profession de foi démarre sur des chapeaux 

de roue, n’est- ce pas... Nous oublions vite le portable laissé à 

la maison et nous commençons un riche parcours balisé 

avecles copains et ceux qu’on ne connaît pas encore, Lydie, 

Béatrice, Nathalie, le Père Juvénal, au total onze adultes, nous 

accompagnent et nous guident pendant trois jours. 

Destination : le Mont-Saint-Michel. Là nous rencontrons 

Christophe Paillet. Ce guide assermenté, animé d’une foi 

communicative, nous accompagne spirituellement : 

Nous allons traverser la baie du Mont-Saint-Michel à pied 

lors de la marée basse. Comme nous, les Hébreux ont 

franchi la mer « à pied sec. » Prudence, il y a des sables 

mouvants. Mais aujourd’hui nos sables mouvants ce sont 

les tentations, elles sont toujours là et nous font perdre pied. 

Récitons le tropaire1 à l’archange saint Michel ! 

Ces trois journées filent à la vitesse de l’éclair, avec l’alternance 

d’activités ludiques, de temps de célébration, d’enseignements 

catéchétiques et de partages d’Evangile, de moments de 

recueillement et de prière, sans oublier la visite guidée du 

sanctuaire. Ambiance chaleureuse et fraternelle garantie ! Oui, 

« Quelle joie quand on m’a dit Allons à la 

maison du Seigneur !» Ps 122,1 

Propos recueillis auprès  

         de Nathalie, catéchiste. 
1tropaire : prière brève comportant une seule strophe 
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« Se dépouiller du vieil homme et 

revêtir l’homme nouveau »  

Dans la lettre aux Éphésiens la formule de saint Paul (Ep 
4,22,24) est vigoureuse et dessine un programme de vie pour 
tous les baptisés. 

A la Vigile pascale, les chrétiens sont invités à replonger dans 

les sources de leur baptême. A cette occasion, 5463 adultes 
ont reçu le baptême en France 
Parmi eux, nombreux sont les jeunes. 
À Chelles, la communauté chrétienne a connu la joie du 
baptême de deux jeunes adultes, Claire et Liliane, lors de la 
nuit pascale. 
Le 1er dimanche après Pâques, cinq lycéens et étudiants ont été 
baptisés entourés par leurs familles, copains, amis et de 
nombreux chrétiens. Portons les dans notre prière. 

Témoignage d'un étudiant 

Lors de mon baptême, 
Je me suis senti libéré d'un grand poids. 
Le baptême suivi de la communion m’ont permis de vraiment me 
sentir impliqué. La messe était très chaleureuse et remplie de 
bienveillance, 
De plus, tout le monde était à l'écoute et ravi pour nous. Le baptême était 
la plus belle étape de ma vie religieuse et c'est quelque chose que je 
recommande à tout le monde car cela libère et délivre, c’est la plus belle 
chose qui soit. 
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Le 8 avril 2023, 

j’ai eu une nouvelle naissance 

Je suis devenue l’enfant de Jésus. Depuis ce jour je suis fière d’être 
cette enfant portant ma croix au cou et ma foi dans mon cœur. 
L’accueil dans cette famille chrétienne était magnifique le jour de mon 
baptême. J’ai eu des sourires, des larmes, des câlins, des bisous, des 
mots affectueux. 

« C’est donc cela l’amour chrétien et c’est 

beau » 

 
Depuis je lis la Bible pour m’appliquer à avoir une vie 
de chrétienne heureuse. La parole de Dieu est belle. 
Je la trouve magnifique, car je m'y retrouve. Elle 
m’aide à appréhender mes peurs et les épreuves, 
elle m’aide à me conforter dans mes choix.  
Elle m’aide à m’affirmer dans une décision avec la 
plus grande bienveillance. 
L’un des dons les plus forts pour moi c’est la sagesse. 
La sagesse  

« Elle est un arbre de vie pour ceux 

qui la saisissent.  Et ceux qui la possèdent sont 

heureux. » 

Cette année, je souhaite trouver une activité chrétienne où m’engager 

pleinement et vivre des moments de partage. Je vais « appliquer mon 

cœur à rechercher et à sonder par la sagesse tout ce qui se fait sous 

les cieux » C’est très important pour moi d’être impliquée dans la 

communauté car cela renforce encore plus ma foi. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

               Liliane 
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Louange à Dieu 
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Une initiative décapante ! 
 

Enfants, adolescents, adultes et sportifs d’un jour... 
 

Dimanche 11 juin 2023 
Nous avons participé à une course ouverte adaptée à votre niveau. 

 
pour faire connaître notre future église. 

 

Mgr Nahmias, évêque de Meaux,  

posera prochainement  la première pierre du sanctuaire. 
le nouveau sanctuaire à l’ombre tutélaire de Sainte Bathilde  

Redécouvrons une sainte chelloise, souvent méconnue, Bathilde ! 
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« N’aie pas peur. Il est là. » 

 

 

 

 
 
 

 
 

(Hymne du FRAT à Lourdes, avril 2023) 
 
Bonne Nouvelle ! 
Absent depuis 2020, en raison de la pandémie de COVID 19. 
Le FRAT fait un retour remarqué dans la cité mariale ce printemps. 
Pendant les vacances de Pâques, du 23 au 28 avril 2023, plus de 9000 jeunes franciliens, dont 
31 lycéens du pôle missionnaire de Chelles, se déplacent à Lourdes pour «se rencontrer, prier 
et chanter. » « N’ayez pas peur ! » la parole biblique est le fil rouge du rassemblement fraternel 
aux facettes aussi riches que diverses. Retour sur ce moment fort ! 
 

Thérèsa, (en Terminale) : Pour moi, le FRAT c’est avant tout une ambiance incroyable. 

La rencontre avec les témoins est très enrichissante, ils nous montrent la force de Dieu. Nous, 
les jeunes, on a bien du mal à se projeter dans l’avenir, alors le thème du FRAT nous rejoint. 
 

Lorik : Qu’on soit des milliers de jeunes réunis tous ensemble, ça c’était vraiment chouette ! 

L’ambiance m’a plu et j’ai beaucoup aimé les chants. Les témoins m’ont touché. À Lourdes, 
j’ai ressenti très fort la JOIE. Ça va m’aider à aller régulièrement à la messe, je crois. 
 

Dercy Bianca, animatrice : Je suis étudiante à Nanterre en 2nde année de Sciences de 

l’éducation. C’est mon second FRAT :  en 2018 j’y ai participé comme lycéenne. Les mots-
clés du FRAT : paix, confiance me parlent. À Lourdes, j’ai pu apprivoiser ma peur et mes 
émotions. Les partages de foi et de vie m’ont nourrie et me comblent de joie.  
Au FRAT on va à Jésus par Marie et c’est tout un chemin... 

 

Francis, futur séminariste : Je suis animateur à l’aumônerie des lycées de Chelles. A 

Lourdes, ma mission est d’encadrer un groupe de 8 jeunes. J’ai aimé les faire réfléchir sur le 
sens du mot peur. Des échanges très riches. La peur ne devrait pas nous empêcher de vivre 
la foi dans le Christ dans notre monde. Dieu est toujours avec nous. Pour moi le FRAT, c’est 
un magnifique cadeau ! 

« Le FRAT, ce n’est pas fini, le FRAT, c’est pour la vie. » 

Oui, allons allumer le feu de la fraternité au foyer de la foi. 
 

Propos recueillis auprès des 
lycéens et des animateurs 
par Marie Claude 
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La fête de Notre Dame de tous les peuples : 

un vivre ensemble fraternel, joyeux et priant 

« Nations, louez toutes le Seigneur. 

Peuples, glorifiez-le tous. Car sa 

fidélité nous dépasse » 

« Et la loyauté du Seigneur est pour toujours. 

Psaume 117 » 

 
Ce psaume de louange où se mêlent allégresse et prière de toute une communauté ne 
résumerait-t-il pas la fête de Notre Dame de tous les peuples, le 14 mai dernier ? 
À saint André toute parée de petits drapeaux, des mains invisibles et expertes manifestent leur 
grande dévotion mariale en réalisant une décoration florale sobre et priante. 
La messe présidée par Mgr Guillaume de Lisle,  évêque auxiliaire, accompagné de 
trois prêtres du pôle missionnaire de Chelles, est soutenue admirablement par les chants des 
deux chorales mêlées. Les membres représentant les diverses communautés – africaine, 
antillaise, portugaise, tamoule, vietnamienne, aident à s’immerger dans une prière fervente, 
belle et recueillie, qui secoue et ouvre à d’autres cultures. 
Un dépaysement dans la foi, quelle aubaine ! Puis repas partagé à la Roseraie 
Saint Eloi, et là que de rencontres, de rires et...de savoureuses découvertes gustatives de 
l’autre bout du monde ! Rassemblons dans un beau bouquet bigarré opinions, propositions et 
suggestions ! Asamta, membre de l’E.A.P (Equipe d’Animation Pastorale) et responsable de la 
Communauté tamoule. 
« Ce dimanche, c’est une grande joie partagée. Nous aimons rendre un bel hommage au 
Seigneur. L’aarathi, c’est notre merci par les fleurs, l’encens et la lumière. Nous avons passé 
beaucoup de temps à le préparer. 
Pour renforcer les liens, ce serait bien que toutes les communautés se retrouvent à  
l’Épiphanie. » 
 
Irène, membre de l'Equipe d’Animation Pastorale, et  Géraldine 
comptable au pôle de Chelles. « Quelle belle célébration !  
La présence de Mgr Guillaume évêque auxiliaire, qui s’est 
déplacé pour nous nous a touchées. » 
 
Pour une meilleure synchronisation du repas, il convient qu’une petite équipe se mette en 
place. Une journée très réussie. Fredy, animateur de la chorale africaine 
et membre de l’équipe logistique de l’événement. « Je suis heureux de 
la grande diversité intergénérationnelle à la messe ce matin et 
maintenant au repas. » Une bonne nouvelle : les jeunes de l’aumônerie 
rejoignent la chorale et y trouvent leur place. Pour la préparation 
liturgique et matérielle de cette manifestation, il est important de 
renforcer les équipes.  L’appel est lancé... N’ayons pas peur ! Osons prendre résolument le 
chemin du vivre ensemble. 

Propos recueillis auprès 
d’Asamta, Irène, Géraldine et 

Fredy 
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La joie « d’une Église en sortie » 
Dimanche 11 juin 2023, 7 heures 30. Au Fort de Chelles, des paroissiens sont déjà à pied d’œuvre et la 

joyeuse ruche bruisse de toutes parts. En un tour de main experte, la tente est montée, en revanche on 

installe la maquette du Centre Ecclésial Sainte-Bathilde avec mille précautions. Le Père Jean-Baptiste 

Pelletier arrive les bras chargés de nombreux tee-shirts blancs à l’effigie de sainte Bathilde. Depuis des 

mois, soutenu par les autres prêtres du Pôle missionnaire de Chelles et l’Equipe d’Animation Pastorale 

(E.A.P.), il mène à bien avec détermination une initiative audacieuse qui sonne comme un défi.  

Un dernier coup d’œil aux cookies revigorants, à l’eau et aux boissons rafraîchissantes. Ça y est, on est fin 

prêt...L’enjeu est de taille car la manifestation sportive présente de multiples facettes. Ce 11 juin, en effet, la 

paroisse, participe pour la 1 ère fois à la 56 -ème édition des Foulées de l’Amitié, organisées par l’U.S.O. 

(Union Sportive Olympique) chelloise avec la proposition de quatre parcours : 1,5 km réservé aux enfants, 

5 km, 10 km, 21,1 km pour les semi-marathoniens. Bien loin d’être une simple course, un programme 

novateur de fraternité en actes se décline. Sponsorisés, les 55 sportifs versent leur obole pour la 

construction de la nouvelle église. Ce geste fort est empreint d’une foi humble. Et surtout bien des liens 

fraternels s’ébauchent et se tissent en cette matinée caniculaire ! Tout au long des heures, les paroissiens 

se relaient pour tenir le stand. Ils accueillent coureurs, familles et visiteurs. L’impressionnante maquette de 

la future église retient souvent l’attention, éveille leur admiration comme leur curiosité et suscite bien des 

questions. Certains manifestent leur étonnement d’apprendre la construction imminente d’une église en 

2023 à Chelles. On applaudit à tout rompre l’arrivée du Père Hubert, 5 kms dans les jambes. Après son 

parcours de 10 km, le Père Jean-Baptiste reçoit un accueil enthousiaste. Quels que soient l’âge et le 

niveau, les coureurs, revêtus du tee-shirt blanc, ont à cœur de participer. Quelle bonne surprise pour 

quelques’ uns de monter sur le podium ! Adressons un remerciement chaleureux aux responsables des 

Foulées de l’Amitié. Ils nous ont accueillis avec enthousiasme et nous leur en sommes très reconnaissants. 

Avec une immense gratitude, nous recueillons les dons qui ont été faits en ligne ce dimanche. Puissent les 

donateurs poursuivre leur action généreuse. 

Des témoignages glanés çà et là...Étienne est sportif, dimanche il s’est lancé dans le semi-marathon.  

« Je suis heureux de la belle convivialité présente tout au long de mon 

parcours. Des inconnus qui m’encouragent à continuer, ça fait chaud 

au cœur, vous savez... »  

confie-t-il, souriant. Éléna est venue de Drancy avec sa famille. Élève de CM2, elle se classe 3ème après la 

course de 1,5 km. Elle montre sa médaille et ajoute avec une grande maturité :  

« Je suis très fière d’avoir servi une cause qui en vaut la peine,  

la construction d’une église. » 

Oui, le dynamisme joyeux « d’une Église en sortie1» est à l’œuvre et porte de beaux fruits.  

Osons partager avec assurance l’espérance de l’apôtre Paul :  

« Ne savez-vous pas que les coureurs, dans le stade, courent tous, 

mais qu’un seul gagne le prix ? Courez donc de manière à le 

remporter... Nous, c’est pour une couronne incorruptible. » 1 Co 9,24-25 

           Marie-Claude 

 

 
1 L’expression est empruntée du Pape François dans la joie de l’évangile 

« Viens courir pour ton 
église » 
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Une lecture pour votre été 

Éric-Emmanuel Schmitt, 

un homme aux multiples talents 
 

Né en 1960, Éric- Emmanuel Schmitt, est agrégé de philosophie. Ses pièces ont été 
récompensées par plusieurs Molière et le Grand Prix du théâtre de l’Académie française. Il est 
aussi romancier, auteur de nouvelles, comédien et réalisateur. En 2023, ses pièces de théâtre sont 
jouées dans une cinquantaine de pays et ses livres traduits en 48 langues. Ses livres figurent dans 
les programmes des collèges et des lycées. Son parcours spirituel est marqué par une extase 
mystique. En 1988, à vingt-huit ans, Éric-Emmanuel Schmitt, fait une randonnée dans le désert 
algérien. Au cours de l’expédition, il s’égare et sans eau ni nourriture, passe une nuit glaciale dans 
le Hoggar. Il y vit une nuit mystique. Il l’évoquera vingt-cinq ans plus tard dans un récit 

autobiographique, paru en 2015, La nuit de feu. « J’entrai dans le Sahara athée, 

j’en ressortis croyant, avoue-t-il à son lecteur ». Dans la lignée de La nuit 

de feu découvrons Le défi de Jérusalem, publié le Jeudi saint, cette année ! 
Récit d’un pèlerin d’aujourd’hui 
Tout commence par un coup de téléphone du Vatican. Éric-Emmanuel Schmitt décide  

« de marcher là où tout a débuté. »  Pèlerin parmi les pèlerins, il se fond dans un 

groupe bigarré de paroissiens réunionnais, conduit par le Père Henri et une guide juive, Guila, au 
parcours étonnant. Au fil des étapes, en Galilée et en Judée, le romancier note ses sensations, ses 
émotions, ses agacements et ses étonnements. Peu assidu des églises, il observe la liturgie 

chrétienne avec des yeux de « poisson rouge. » Progressivement, sa foi solitaire se mue 

en foi partagée et s’ouvre à une authentique dimension communautaire. L’eucharistie devient pour 
lui une nourriture essentielle et quotidienne. Grâce à son érudition l’écrivain anime les sites de 
scènes évangéliques vivantes et fortes. La découverte du mur de séparation entre Israël et la 
Palestine le secoue, l’indigne et le questionne. 

 Pourtant si « le mur sépare, le pont rapproche. » Au Saint-Sépulcre, alors que 

rien ne le laisse présager, il est irradié par un regard posé sur lui. Saisi par la force d’une Présence 

et émerveillé, il balbutie : « Quelque chose m'absorbe. Ou plutôt 

quelqu'un. » Oui, « une révélation, c’est toujours une révolution »  

Le lecteur croyant est touché par les étapes du chemin de croix que le pèlerin, Éric-Emmanuel vit 
simultanément avec le Christ et immergé dans les rues bruyantes de la Jérusalem actuelle. Cette 
ville marquée par les trois religions monothéistes- christianisme, judaïsme, islam- lui inspire une 
méditation décapante sur la foi et les religions. Rencontre émouvante avec le pape,1er lecteur du 
récit. Postface de François, sous le signe de Charles de Foucauld, le frère universel, cher à 
l’écrivain. Un défi est à relever, celui de la fraternité humaine. La force des Évangiles habite le récit.  
Cet été mettez vos pas …, suivez-le en Terre sainte.  

 
Pour mieux connaître Éric-Emmanuel Schmitt Oscar et la dame rose (2002),  
splendide message sur la mort et son acceptation. L’Évangile selon Pilate (2000), 
Une enquête menée par Pilate sur la résurrection du Christ. 
     
    (Les livres d’Éric- Emmanuel Schmitt peuvent être 

  empruntés à la bibliothèque paroissiale.)
Le défi de Jérusalem        

d’Éric-Emmanuel Schmitt,  
               Albin Michel, 218 p. 19,90 € 
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